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de l’Ecole de Médecine et de Chirurgie de 
Montrai, faculté de médecine à l’université 
Laval,à Montréal, a eu lieu hier aprèb—midi, 
à 3 hr*, dans le grand amphithéâtre de 
VHôtel-Dieu.

—M. Choquette a, aujourd'hui, fait une 
demande pour faire fixer le jour de la con
testation de l’élection de Laprairie, mais la 
chose a é é remise au commencement de no 
vemhre, attendu 
j gis de disponil
passée a la dernière session, il faut deux 
juges pour présider ces sortes de procès.

Les contestations de Soulanges, Vaudreuil 
et Sorel, ne viendront qu'après celle -le 
Laprairie.

—Les Sœurs Normand et d’Youville, du 
couvent des Sœurs de la Charité, ont oélé- ven(iue8 4 05 pour cent a 
bié, hier, le cinquantième anniversaire de ordinaires. Chaque Article est, 
leur admission dans cette communauté. Les . que représenté,sinon l'argent vous se 
circonstance, particulières de leer vie ont j j^et' Wre. Kde.
doling à cette fete an mUrJt exceptionnel. , t„, et Hor]ogV, g„»ntieT

Elles sont deux soeurs^ jumelles el elles | modérés, 
ont vécu ensemble pendant toute leur vie.
Elles ont été baptisées en même temps, elles 
ont fait leur première communion ensemble 
et à l’âg'' de 19 ans, elles sont toutes deux 
entrées au noviciat des Sœurs Grises.

A. C. LAROSEdroits sur les grains en général, mais ils se 
contenteraient probablement de l’abolition 
des droits sur le* grains américains 
Ce serait en même tempe une

pour ouvrir la porte de l’Allemagne 
produits des Etats-Unis, et leur donner 

les marchés

remaniement minis- 
On ne veut plus de Cone tans, et

Boulanger amènera 

MM. Constant et de Freycinet sont toujours

fi

se de 
occasion préU.

prêts à s'entre-dévorer.
La manifestation dont M. Rochefort a été 

l’objet en sortant du cimetière d’Ixellee, a 
été suivie d’une contre manifestation en sa 
faveur. On dit que, dans la mêlée qui a 
suivi, plusieurs personnes ont été blessées 
en se battant avec la police, à la porte du

Comptable. ^Auditeur, Syndic
AGENT D’ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue Rideau
TELEPHONE 189

Collections faites promptement

un écoulement permanent sur 
de l’empire allemand.
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LES TROUBLES DE CHINE 
New-York, 7 oct

qu’il 
les, i

n’y a pas assez de 
et que d’après la loiSMITH, PAHNELL, HENNESSY.

Sensation au Vatican
La nouvelle, donnée

par un journal italien, que 1 Angleterre, 
l’Allemagne et l’Italie s'étaient entendues 
pour une
que le eommandement en chef des flottes de 
oes trois puissances devait être donné au

cimetière.

LA FRANCE ET L’ITALIE
Paris, 7 oct.—Le Temps exprime l’espoir 

que les démonstrations amicales qui ont eu 
lieu dimanche à Nice, à l’occasion de i’inau- 
guration du monument de Garibaldi, auront 
un bon effet pour les relations de la France 
et de l’Italie. Le Temps est d’avis que le 
discours de M. Rouvier viendra heureusement 
détruire le mauvais effet pro luit par l’acte 
irrespectueux commis par des pèlerins fran
çais, en face du tombeau de Victor-Emma
nuel ; il croit aussi que la question du réta
blissement du pouvoir temporel du pape a 
cessé d’exciter toute sensation grave en

Le gouvernement a donné pour instruc
tions à M Bibot, son représentant à Rome, 
de remercier le gouvernement italien des 
mesures qu’il a prises,pour protéger l’ambas
sade de France et les pèlerins français.

LA QUESTION DES DARDANELLES
Londres, 7 oct.—Le Times publie la 

communication suivante que lui adresse son 
correspondant à Berlin : “ D’après,une cor
respondance politique et officieuse, l’Autri
che, l’Allemagne et l’Italie auraient déjà 
envoyé une réponse à la note de la Porte 
aux puissances, au sujet du passage, par le 
détroit des Dardanelles, des na/ires de la 
flotte volontaire russe.

“ Dans leur réponse, les trois paissances 
en question informent U Porte qu’elles ont 
pris note de la communication du gonverne 
ment turc. Elles n’ont pas l'intention de 
prendre aucune mesure diplomatique à ce

" L’Angleterre n’a pas encore répondu à 
la note de la Porte, ms is on ne croit pas 
que sa réponse différera de celle des autres 
puissances. "

action dans les eaux chinoises et

Montres et Bijouteries
X)ur genres et de tontes qualités. Seront 
dues à 25 pour cent au dessous des prix 

icle est garantie tel 
s sera remis1

LES ETATS-UNIS 
ET L’ALLEMAGNE

duc de Gêues ne repose sur aucun

Des informations de source sérieuse 
permettent d’affirmer qu’aucune 
au sujet d’une démonstration quelconque 
n’a été arrêtée. Les négociations sont encore 
entre les mains des repiésentams des puis 
sances intéressées à Pékin.

Ceux-ci marchent en parfait accord, et 
aucune des puissance* intéressées, y com
pris l'Angleterre, la France, l’Allemagne 
l’Italie, la Russie et les Etats-Unis, ne sont

ROCHEFORT et BOULANGER
et à des prix

LES MOUVEMENTS 
DE TROUPES EN 

RUSSIE CHEMIN DE FER

UN PROCES FRANCO - RUSSE
exclus de l'accord, lequel, jusqu à ce mo- ijgr Fabre a célébré la messe dans la cha 
ment, porte exclusivement sur la nécessité Etaient" présents : Mgr Grouard,
d’agir vivement surle gouvernement chinois, ^’Arihabaska, les Révde MM. Deguire, 
afin qu’il prenne des mesure* efficaces pour ! Toupin, Tranchemontagne, Beaubien, Le- 
prévenir de nouveaux massacres, et pour j 
assurer le châtiment de ceux qui ont trempé j 
dans les troubles dont les Européens ont été j 
jusqu’à présent victimes.

En conséquence de cet accord, les gouver
nements des puissances intéressées ont remis 
au représentant de la (’bine, des notes con
çues en termes énergiques, et ce n’est que 
clans le cas où le gouvernement chinois ne ; 
donnerait pas pleinement satisfac

La route directe 
points du bas 
des Chaleurs, 
que le Nouveau Brunswick, la 1 
Ecosse, Vile du Princi Edouard,

e l'Ouest 
. Laurent, 

de Québe

s les
Baie

Nouvelle 
, le Cap

Breton, les Iles de la Madeleine, Terre- 
ve et St. Pierre.

province
IL Ta"La question des Darda

nelles
,-lsir, Bruchési, Martin et les religieuses, du
couvent.

Le Rév. M. Toupin, qui assistait à la cé 
rémonie, hier,a assisté à leur profession reli
gieuse, qui eut lieu dans l'ancienne bâtisie 
du couvent, il y a un demi siècle.

—L'enquête sur la malheureuse affaire ar 
rivée au canal samedi, et dans laquelle 
Louis Boulé a perdu la vie, s’est continuée 
ce matin, à la morgue.

Ù enlinuation sur la troisième page)

TSTOLTVTàlXxTUES DBS PARTOUT
trains express quittent Montréal et 

Halifax, tous les jours (dimanches exce 
et se rendent à dest ination de tous ces poiu _ 
sans changement de chars, en 27 heures et 
30 minutes.

Les chars des trains express directs sur le 
Chemin de l’Iotercolonal sont brillamment 
éclairé* par l’électricité et sont chauffés par 
la vapeur de la locomotive même, ce qui 
ajoute considérablement au confort et à la 
sécurité des voyageurs.

trains directs sont attachée de 
)irs, nouveaux et 
chars salons pour

ns de mer les pins en vogue, ainsi 
que les endroits de pêche les plus recherchés 
sont situés sur la route de l’Iutercolonial

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour e 
transport de la farine et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provinces 
de l’Est de Terreneuve, aussi pour l’expor- 

de grains et des produite expédiés aux 
és de l'Europe.

informations concernant le

(Service spécial de dépêches télégraphiques) CS
PARNELL EST MORT 

LoNDitEH, 7 oct. —L'opinion publique a 
été mise en émoi ici hier après-midi, par la 
nouvelle de fa mort de M. William Henry 
Smith, le lea'ler du gouvernement Salisbury 
dan* la Chambra des Communes. Il était 
atteint depuis longtemps de la maladie qui 
l’a emporté et à venir jusqu’à lundi soir, il 
semblait prendre du mieux. Hier matin 
son état a empiré ; et à 3 heures hier après- 
midi il expira. M. Smith était un homme 
de grands talents; il était leader de chambre, 
représentait dans la vie publique l’élément 
commercial et était à la tète d’une fortune 
de dix millions.

puissances, ou ne pourrait pas tenir les en- . 
gagements qu’il aurait pris dans ce sens, que 
la question d’une action navale pour la pro- ; 
tection des étrangers serait envisagée dans | 
ses détails ; mais on peut dire, dès à pré - !

A tous les
chars réfectoire et dortoi 

ants de même que lesKLES MEILLEURES Us'iiai

sent, que, si le gouvernement chinois ne 
prend' pas résolûment et efficacement en 
mains cette protection, les puissances inté
ressées sont parfaitement disposées à le faire 
elles-mêmes et à le faire énergiquement.

Vues photographiques
d’Ottawa peuvent être obtenues à

SON SVtXlBSSRfR
La succession de M. Smith est contestée 

par deux candidats formidables, M. Arthur 
Balfour et l’hon. George J. Goschen. On 
dit que Lord Salisbury a déjà déclaré à des 
amis de Goschen qu’il succéderait à M.

Nouvelles de Montreal
Montréal 6 oct. —L’ouverture des .cours L’ELITE STUDIOUN PROCES FRANCO RUSSE 

Paris, 7 oct.—Le tribunal correctionnel 
de la Seine vient de juger 
fait un certain bruit, en ce moment 
tes les sympathies des Parisiens sont pour 
la Russie. Une jeune femme, qui a donné 
le nom d'Eléanor Czcckwaka et qui prétend 
être Russe, a été arrêtée pour vols commis 
dans les magasins du Louvre. Bien que 
rien ne put ex en er sa conduite, le tribunal 
tenant compte de 
renvoyée indemne. En rendant compte de 
ce procès, la Justice fait remarquer que la 
jeune femme,, lorsqu'elle a quitté le tribunal 
a fait preuve d’un noble esprit et d'nn ca
ractère libéral,en ne demandant pas aux ju
ges d’entonner l’hymne national russe.

Pour billets et 
prix et le passage s’adresser à 

E. KING,
27 rue

affaire qui a
(Autrefois Pittaway A. Jarvis.) agent des billets,

Sparks, Ottawa, ou à
E. W. ROBINSON, 

Agent du Fret et des Passagers 
pour l’Est, P.Q

136A rue St. Jacques, en face du
St. Lawrence Hall, Montréali 

D. POTTINGER, Surintendant Général, 
Bureau du Chemin de Fer, \

Moncton, N.B., 18 Juin, 1891. /

— 117 Rue Sparks.PARNIiLI. 1ST MORT
La nouvelle de la mort de W. E. Smith 

s’était à peine répandue au dehors des cer
cles politiques à Londres, qu’arriva la nou- 
ve le inattendue de la mort de Parnell, à 
Brighton, arrivée à 11.30 hrs. hier

Depuis plusieurs mois, on avait consisté 
que sa santé faiblissait, surtout depuis 1» pu- 
b icaiion du scandale O’Shea. On remar
quait qu’il avait beaucoup vieilli et qu’il 
était amtigri, mau personne ne redoutait un 
danger imminent pour ses jours.

Ou annonce qne la cause immédiate de sa 
mort est du froid qu’il a pris la semaine 
dernière, et auquel il n’a porté d’abord au- 

Un médecin a été appelé

|^A BRISE FROIDE. OTTAWA.

NEVILLEbons antécédents, l’a
Mesdames d’Ottawa, je vous ai averties la 

semaine dernière si vous vous en 
vous seraie

rappelez, que 
nt saisies nun-quelques unes d entre 

préparées par le froid 97 RUE RIDEAU. SUCRE__ vous dire à présent que j’ai
assortiment de Capelines des meilleursL’gra

pat Ce Magasin de
Ce sont les vêtements les plus comfortables 

ic les plus à la mode de la saison.

Dans toutes les grandeurs désirées et dans 
les fourrures suivantes :

VINS
—ET—

LIQUEURS

LA RUSSIE ET LA CHINE
Saint Pétersbocrg, 7 oct—Le gouver

nement s, paraît-il, refuser de se joindre 
aux autres puissances européennes pour fai
re une démonstration combinée contre la 
Chine, parce qu'il a vaint qu’un tel acte de 
sa part, ne pût entraîner la Russie dans 
guerre au sujet de territoire avec la Chine, 
après que l’affaire à laquelle les autres puis
sances étaient intéressées fut réglée. Pen
dant ce temps,l'Angleterre er. aurait profité 
pour prendre 
l’Asie centrale anx dépens de la Russie.

Ou dit aussi que a Russie n’a aucun inté
rêt à se risquer dans un imbroglio aveu la 
Chine, par égard pour les missionnaires ca
tholiques ou protestants dans ce pays.

■
cune attention 
vendredi dernier et Parnell prit le lit. De
puis ce jour, son état a été de mal en pis, bien 
que deux médecine fussent constamment à 
ses côtés, jusqu'à ce qu’hier soir, il expira 
dans les bras de sa femme inconsolable. On

5 OTS.
Martin,

Loup Marin,

Mouton de Perse,

Loup Marin du Greenland, 

Sable.

Nous offrons 
nous servons à 

cents la liv

au public et 
vrai bon sucre

thé. qU

«"Spécial à ce mois : une petite consigna
tion de thé de 25 cents.

actuellement 
nos clients un

c’est-à-dire à ce 
de notre célèbre

SI BIEN CONNUn’a pas encore réussi à apprendre la nature 
exaete de la maladie qui I a emporté.

LE PARTI IRLANDAIS
On croit que la mort de Parnell va avoir 

pour effet de réunir tous les éléments du 
parti irlandais sons la direction probable
ment de O’Brien on hillon.

Sut John Popk Hbnnesst 
une nuit de ravages que celle d’hier, 
la nouvelle de la mort de Parnell 

uous était-elle parvenue, que le télégraphe 
nous annonçait la mort de Mir John Pope 
Henneesy. On se rappelle que Henncssy a 
été élu à North Kilkenny contre le candidat 
de Parnell, après le procès O'Shea an mois de 
décembre 1890, 
de 1147
subir un échec à T incien 
de l’Irlande et peut-être ce commencement 
de déboires a-t-il hâté les jours de Parnell. 
C est un coïncidence assez rare qne ces deux 
adversaires soient morts dans la même nuit.

à 5 vre,
livre

Et Réouvertposition avantageuse dans

Prix sans concurrence possible

STROUD BROS.Les ordres pour tout genre de ( 
nous n aurions pas en magasin se 
dans le plus court délai

apvlines que 
ront remplis

NEVILLE&CO,.X LES MOUVEMENTS DE TROUPES EN 
RUSSIE RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau.
R. J. DEVLIN. 1)7 Rue Rideau.Bvda Pksth, 7 oct.—Le Psstbb Lt et d 

article ï sensation ; il annonce
que le gouvernement russe fait d’énormes 
concentrations de troupes sur les rives du 
Pruth. Une grande étendue de terrain au
trefois inoccupé, se trouvant sur les bords du 
Pruth, est aujourd’hui couverte de soldats,

SPECIAL r%HEMIN DE FER

uanada Atlantique.

Nouveau Service Rapide

pir une majorité des voix 
Ce fut le premier candidat qui fit

sans couronne
VIENT D’ARRIVERpour le logement desquek, ont été élevées 

d’immenses casernes en bois. IS8 caisses, 32 douzainesAMEBIQTTB

MACKERELLES ETATS-UNIS ET L’ALLEMAGNE 
Washington, 7 Oct.—" Les Etats-Unis 

ont l’intention d’exiger, en retour de l’ou
verture de leurs ports en franchise aux su

ri'Allemagne, quelque chose de plus que 
l’abolition de restrictions imposées par cet 
empire sur l’importation du lard améri-

SENSATION AU VATICAN
Roue, 7 ont.—L’énorme agitation politi

que, soulevée par l’incident du Panthéon oit 
des pèlerins ont insulté au tombeau Victor- 

vive sensation au

W. S. Loggie Brand.

Mis récemment en boit s.

Sera vendu 10c par boite. 3 boites 
pour 25cts.

Emmanuel, a produit 
Vatican, et causé beaucoup d'ennui au pape 
L’enthouaiae

—ET—

La Ligne la Pins Courte et lamanifesté par le peuple, 
espèce de menacequi semble cacher 

jiour le clergé eu Italie est dû, dit on, en 
grande partie 
continue à entretenir parmi le public la 
croyance que la France veut rétablir le pou- 
vour temporel du pape.

La décision du ministère français de re
commander aux évêques de France de ne

Telle est la réponse qu’a faite récemment 
le président au ministre d’Allemagne qui 
demandait des explications sur l’application 
de la clame de 11 réciprocité " du bill Mao- 
Kinley au sucre allemand. L’Allemagne a 
fait depuis deux ans de rapides progrès 
comme rivale de Cuba et des autres pays 
sucriers sur le marché américain. Les im
portât ons de sucre de betterave de l’Aile 
niagne, qui étaient de moins de six millions 
de dollars en 1889, ee sont élevées à seize 
millions en 1890, ce qui représente, pour 
cette dernière année un quantité équivalente 
à 40% des importations de Cuba Un com
merce de cette importance n’est pas à dédai
gner, et ce serait un rude coup porté à l’Al
lemagne, si elle y devait renoncer après 
l’argent qu’elle a dépensé sous forme de 
primes an profit de ses producteurs. C’est 
ce qui arrivera cependant, le 1er janvier, en 
vertu d’une proclamation du président im
posant nn droit de un cent troie-huitièmee 
par livre, si l’Allemagne n’accorde pas aux 
Etats-Unis quelque privilège spécial.

Quand le ministre allemands fait observer 
que le retrait de la prohibition du lard amé
ricain, devait être considéré comme un équi 
valent de la concession de la franchise au 
sucre allemand, le nrésident a répondu que 
tel n’était pas son avis. L’Allemagne, a t- 
il (lit, avait prohibé le lard américain en al
léguant sa prétendue insa.ubrité. Les 
Etats Unis ont levé l’objection en instituant 
une inspection rigoureuse des viandes ex
portées. La compensation est complète. 
Maintenant la franchise des sucres n’a rien

P. S. 25 livres de bon sucre 
pour SI.OO.

En activité le 29 Juin 1891.menées de M. Crispi, qui

I LES CONVOIS PAPTIRONT DK LA GARE DE LÀ 
RUE ELGIN COMME SUIT :

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide arrêtant 

à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à lu jonction du Côteau a 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, 
Montréal avec tous les trains pour l’est, 

sud. Arrive à Montréal à 11.35
R fin P M L’EXPRESS DE MONT'
ÜsUU !■ llltréal rapide limité n’arrêtant 
qu’à Casselman et à Alexandria entre Otta
wa et le Côtean, a un char réfeotoir, et ar
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains 
dn Vermont Central et du Grand Trono 
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalhousie, etc.
0 Vlfl D M L’EXPRESS DE BOSTON 1.4’Ur.m. et NEW-YORK (passant 
par le Côtean et le nouveau pont en acier ; 
poor Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, qjhtoua les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jnsqoàBoston et Ottawa et New-York. (Ce 
train arrête à toutes les stations entre Ottawa 
et Ronse’e Point, et se relie aussi à Montréal 
avec le G.T.R. à Côteau.)

LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT :
Il OC EXPRESS 1)E BOSTON et New- 
n.UU \ork et de tous les poil 
médiaires. Arrêt à toutes les stat 
Rouses Point et Ottawa. Laisse 
7.00 P-M. et Now York à 7.00 P.M.

3.00 A. NI.JOHN CASEY.
plus envoyer de pèlerinage à Londres, pour 
le moment, va mettre enlcp les mains de M. 
de Rudini
qui essaye de fomenter une querelle entre 
la France et 1 Italie. Le premier ministre 
italien en pro
naître entre Ijs deux gouvernements des 
sentiments meilleurs que ceux qui existent 
depuis un certain temps.

Le bruit court que le pape a envoyé une 
letie confidentielle aux nonces rési ant à l’é- 
trang 3r, pour leur annouoerqu'ilne recevrait 
plus de pelerine, à cause des désordres sur
venus, la semaine dernière, au tombeau de 
Victor-Emmanuel.

Le pape a célébré, lundi matin, une messe 
basse à Saint-Pierre. Douse cents pèlerins 
français y assistaient. Après la messe, le 
pape, porté sui la "sedia gestatiria" a fail le 
tour de la basilique donnant sa bénédiction 
sux pèlerine qui l’ont acclamé.

etàCHARGÉ D’AFFAIRES
i learme puissante contre Crispi,

294 et 296 RUE DALHOUSIE.
Téléphone 621.

ifitera sans doute pour faire

SLAND Home
Stock Farm,

Oroeee Ile, Weyne Oe., Mie*.! ' 
AVAOB â VAJUTUM,-------------------ALES !laMcCarthy’s.

Toronto B. & M. Go’s. 
Dominion.
Carling’s.
Ont. B. & M. Go’s.

Toutes en bonne condition.

3

nts roter-
*Bn

ROCHEFORT ET BOULANGER 
Bruxelles, 7 oct.—La Réforme publie 

rédacteurs
avec M. Rochefort, à propos de la mort du 
généra^ Boulanger M. Rochefort a dit qu’à 
son avis, la mort dn général Boulanger au
rait plutôt pour effet d’augmenter les chan
ces des révisionnistes, qui forment le noyau 
d’on grand parti d’opposition. On ne pour 
rait plus les accuser de viser à la dictature.

M. Rochefort a ajouté qu’il ne ee mettrait 
pas dans les griffes du ministre Conetan , 
qui voulait supprimer son journal, et qn’en

12 30 1ETQ 'b^e Port-laisse Montréal à 9 A.M., n’arrête ^u'à 

Alexandria sauf pour laisser des passagers 
venant d«-s stations sur le Grand Tronc. < 
Q A R D M Express rapide de Montréal, 
y.1™ r.m.Québec, Halifax, St, Jean, 

tous les points sur l’Interco niai et le 
Sud. lotisse Montréal à 6.15 P. Al. à l’arri
vée de V Ex press d’Halifax et arrê à toutes 
les stations.

une conversation d'un de

1EN GROS ET EN DÉTAIL CHEZ IMPORTKD

Percheron Horses.R, A. STARRS N. B.,de commun avec cette première transaction, 
et si l’Allemagne vent en jouir, il est naturel 
qu'elle concède quelque chose en retour. 
Les Etats-Unis demandent la réduction des 
droits de douane sur le blé, la farine, et le 
bœuf salé. Les Allemands,

AD stock selected fro* g sstaWskeé repu tatioa 
Pris lit aaé Americas e»uè

ISLAND HOME 
teaedltily Mtuated et the heed ef Émi M 
the Dette* River, tea rnOee heWnr theCfar.as 

hy raûread ead M* bed. TMti»'’sâr^EKajp
Pour toutes informations s’adresser À'l’A- 

sent Local pour la vente des Billet», au coin 
des rues Sparts et Elgin.

& CIE.
61 & 63 Rue Clareqce.Vimpres-

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 
Sorintendi. u t •Générali Agttil Génère)

conséquence il refuserait d’être le chef du I eion des mauvaises récoltes, reoUmeut à 
parti. VI. Reehefort erdl que la mort de I greeds «ris la réduction ou l’abolitioa des

as*

C’EST INQUIETANT
Il nous semble déjà avoir annon

cé assez souvent que Lk Canada 
n’était l’organe d’aucun pa 
d’aucun rainiatre.pour que l’opinion 
publique sût à quoi s’en tenir sur 
notre compte.

Nous sommes indépendant avec 
de fortes inclinations au’libi ralisme, 
dans le véritable sens du mot C'est- 
à-dire : justice et liberté égales pour 
tous. Nous croyons avoir suivi à la 
lettre ce programme à nous, en ap
puyant ou en dô-approuvant ce que 
nous crovion* juste ou injuste dans 
un parti politique où l’autre.

Nous déclarons donc encore une 
fois, que ceux qui nous donnent com
me l’organe d’un ministre ou d’un 
parti, sont grandement dans l’erreur.

Ainsi pour se former une idée de 
la manière que l’on nous juge, ci
tons L'Electeur d’hier •

• Le Canada était jadis sympathique à 
sir Hector.

Il est maintenant passé à M. Chapleau.
Inutile d’ajouter que notre con

frère se trompe du .tout au tout. 
Voici maintenant ce que dit Lu Ca
nadien, qui frappe à peu près la note

Le Canada est souvent cité depuis quel- 
Ses articles sont écrits sur unques mois.

ton et avec un sans-gêne qui causent quel
que étonnement dans les deux camps.

la situation fédé-Son dernier article 
raie est_ marqué au même cachet, porte les 
mêmes allures. Nous en donnons des ex
traits, à titre de renseignements.

Après avoir dit que la session qui vient 
dv finir restera dans l’histoire comme l’une 
des plus mé norables que nous ayons eues 
depuis U confédération, le Canada rappelle 
que la mort de-Sir John a été 
ble pour e parti conservateur

coup terri-

La Conference de Washington
Du Canadien :
La remise des négociation* de ré

ciprocité,entre les commisraires ca
nadiens et le cabinet américain, pro 
voque des commentaires de toute 
sorte dans notre presse politique, 
comme dans celle des Etats-Unis. 
Chacun émet son opinion et se livre 
à des conjectures nombreuses sur 
les causes de ce nouveau délai et les 
conséquences qui en découleront.

Une dépêche de Washington au 
Hkrai.d le Montréal dit que le pré
sident Barri-on ne voit pas, d «ns 
les circonstances, d’un œil bien fa
vorable la conférence projetée et 
qu’il consentira à ce qu’elle ait lieu, 
rien que pour ne pas froisser M. 
Blaine. Le se'.rétaiie d’Etat arnôri 
cain aurait été cruellement désap
pointé du premier ajournement, 
après avoir invité les représentants 
du Canada et fixé une date pour le 
commencement des négociations.

Depuis ce temps, M. Blaine n’au
rait, disent ses amis, pris que peu 
d’intérêt dans les projets du prési
dent relativement au département 
d’Ktat, tandis que M. Harrison mon
trait sa détermination de s’emparer 
des idées de son secrétaire d’Etat, et 
de s’en approprier tout le mérite.

La cause véritable de la remise 
des négociations, serait la crainte de 
diminuer les chances du parti répu
blicain par des changements corn 
merciaux avec le Canada aux élec
tions qui approchent M McKinley 
ne voudrait pas que les barrières 
qui empêchent la liberté du corn 
merce entre les deux pays soient 
enlevées ou même amoindries main 
tenant.

La Justice croit sincèrement que 
le cabinet américain a ajourné les 
négociations en haine du gouverne 
ment du Canada. K lie dit :

Celte fois, ce n’est pas le président 
qui voyage, c’est M. Blaine qui est 
malade 1 Personne ne s’y laissera 
prendre : c’est là un mode courtois, 
mais préremptoire de traiter avec le 
gouvernement actuel. Les Etats 
semblent dire au peuple du Canada: 
Choisissez une administration plus 
courtoise, plus loyale et plus sin
cère. et nous traiterons avec vous de 
peuple à peuple.

La presse tory va dire que les 
Etats ne veulent pas prendre de dé
cision maintenant, parce qu’il va y 
avoir des élections dans l’Ohio, et 
qu’elles pourraient être affectées par 
le traité qui serait conclu.

En mars dernier, y avait il des 
élections à faire aux Etats ?

11 est bien naturel que la presse 
tory cherche à dégager ses chefs de 
leur fausse position actuelle. Tout 
de même, il ressort fatalement des 
faits que nous venons de citer que, 
les Etats ne veulent plus nen avoir 
à faire dans l’administration ac
tuelle. C’est au Canaia à en pren
dre son parti.

Les vraies raisons sont peut être : 
les élections prochaines et les diffi
cultés de la mer de Behring, dou
blées de la question des frontières 
de l’Alaska. Les Etats-Unis ne se
raient pas prêts maintenant à abor 
der la discussion et passer un règle
ment final avec le gouvernement

Quoi qu’il en soit, on considère 
comme probable dans des quartiers 
généralement bien informés, que 
rien ne se fera avant la clôture de 
la prochaine session du congrès 
américain. Prenons en donc notre

On sait qu’en quittant Ottawa, Sir 
H# ctor Langevin a été l’objet d’une 
manifestation sympathique de la 
part d’un groupe d’amis politiques.

La Patrie apprécie ce témoignage 
comme suit :

Il ne déplaît pas à la Patrie de 
voir que parmi ses adversaires poli
tiques se trouvent des hommes aux 
sentiments généreux qui necraignent 
pas de serrer la main d’un homme 
tombé. 11 y en a tant d’autres, de 
ses anciens amis, qui ne lui donnent 
que des coups de pied 1
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ECHOS DU TOUR
M. Tarte parle de M. Nantel somme le 

futur chef de l’opposition à Québec.

>1 Abbott a déclaré à un journaliste que 
le remaniement ministérv 1 aura lieu inces
samment. ___________ ______

Il e»t rumeur que M. F,. N 
va se démettre de 
la Couronne 
Lemieux comme devant lui succéder.

Le eorreapondant parisien du Tl MIS -U 
Londres dit savoir que le gouvernement 
français attend la réunion (les chambres, afin 
de consulter l’opinion dot députés sur la 
question, avant de pousser plus loin les né
gociations, déjà avancées, d'un traité formel 
d'allianee avec la Russie.

Saint Jean 
fonctions d’avocat de

L’on parle de M. Rodolphe

Le Cocrhikr nv Canada prend la liberté 
des autorités reli -d’appeler l’intention 

gieuses, sur 
gnements, qu une
actuellement au peuple canadien français. 
Le confrère dit Hu’il y a là un véritable

les doctrines et sur les ensei •
certaine presse distribue

danger social.

Nous lisons dans le Mcnd» :
<* Le souverain, dit Gladstone, a le droit 

de chercher à toutes les sources disponibleic 
les renseignements dont il a besoin pour fa-jl 
eiliter son jugent int

La couronne, continue le chef des libé
raux anglais, est indépendante du cabinet, 
et le cabinet l’est à la couronne en ce sens, 
que le souverain pent ne pas prendre l’avis 
de ses ministres.—Il les remplace alors par 
d’autres et si ceo derniers ne peuvent faire 
approuver leur politique par une majorité 
dans la chambre, le souverain est alors obli 
gé de rappeler ses premiers conseillers et 
d’accepter leur

Voilà absolument ce qu’a dit Iji Canada 
relativement à la crise fie Québec.

les affaires pu-

\a presse française s’est emparé d’un ar
ticle que nous avons publié, il y a déjà quel- 

l’imprimerie nationale, et 
nous critique et nous maltraite de toutes les 
façons. Les journaux bleus foncé nous dé 
sapprouvent et les rouges écarlate nous con 
damnent
nous avons malmené M. Chapleau, les sa

ques jours,

Les premiers prétendent que

eonris orient à tue-tête que noue l’avons 
flatté outre mesure. C’est véritable jeu
de fool ball.

Nous ne nous rappelons pas avoir jamais été 
aussi maltraité. Et pourtant notre crime 
n'est pas aussi énorme que 1 ou pense. Nous 
avons simplement Atoulu sortir de notre ha
bitude ordinaire de parler la bouche ouverte, 
et voilà que personne n’a compris ce que 
nous avons voulu dire. Il nous semblait 
pourtant, qu’avec un peu de bonne volonté 
en aurait pu saisir le fond de notre pensée :

lieu de cela tout le monde n'y a ru que 
du feu. Ce que nous avons dit se résume à 
ccol : “ M. Chap'eau n’est pas directement 
impliqué dans le scandale de l'imprimerie 
nationale, mais son prestige en souffre "

H aura't été bien simple de nous en tenir 
là ; mais nous avons voulu faire des phrases 
et personne ne nous a compris. Pourtant ce

gage a été inventé pour cacher la pensée
pas pour nous, qu’on a dit

Une dépêche de Rome annonce la mort ds 
H. Vincent Vela, e sculpteur italien. &

D'origine suisse, M. Vela était nécn^822i 
à Ligornetto (canton du Tessin) ; fils de 
pauvres paysans, il apprit, dès l'âge de 
deuae ans, à tailler la pierre dans les car" 
rières de Viggio et manifesta une grande 
disposition pour la sculpture. A quatorze 
■ ns, il se rendit à Milan et fut employé aux 
travaux de restauration de la cathédrale.
11 se mit à étudier le dessin avec ardeur, et 
son frère aîné qui, lui aussi, de simple tail 
leur de pierre s’était fuit artiste à force de 
talent naturel, le pjaça dans 1 atelier du 
sculpteur Cacciatori. Pressé par la misère, 
il fut obligé de travailler, souvent la nuit, 
à faire des modèles pour les orfèvres. Il 
prit part, en 1848, au cou cours de sculpture 
ouvert à Venise, et obtint le ptix. Le sujet 
était un bas-relief représentant I.x Christ 
BSesrFOlTANT LA ril.l.K DP J AIR*.

Des bustes importants lui étaient déjà 
eonfiés, quand sa statue de la Prikkk vint 
achever sa i éputation. Il se rendit à Romo< 
en 1847, et il y fit le modèle de son Si'ar- 
lACt'8 ; mais il fut appelé tout à coup dans 
le Tessin, comme milicien suisse, pour la 
guerre de Sunderbund. En 1848, il assista, 
comme volontaire, à la guerre de l'indépen
dance italienne, et il ee distingua même au 
siège de Peschiera. La campagne finie, i| 
reprit son ciseau et exécuta en marbre son 
SFARTAorn, grande statue qui diffère égale
ment par 1 idée et la forme du Spartalts de 
Foyalier. Cette œuvre, acquite par le duc 
Antonio Litta, a figuré à l'exposition 
▼erselle de Paris, en 1855, et a obtenu une 
mention.

Nommé membre de l'Académie des beaux- 
arts de Milan, M. Vela refusa ce titre et 
passa à Turin, où il exécut^ plusieurs sta
tues, entre autres l Espérants et la Rési- 
«nation, destinées à être placées sur des 
tombeaux. En 1855, il a achevé, à But game, 
une Harmonie en rleurs, pour le monu
ment de Donixetti. Il exposa au Salon de 
1863 un groupe en marbre, la France si 
l’Italie, offert par les dames de Milan à 
l’impératrice, qui lui valut la décoration de 
la Légion d’honneur (2 juillet 1863). M. 
Vela a envoyé à l’exposition universelle de 
1867 : lbs Derniers jocbs d* Napoléon 
1er, œuvre très remarquée et qui a reçu 
tous les éloges de la critique française. 
Christophe Colomb et l’Amérique, groupe 
colossal en p'âtre, le Printemps, statue en 
marbre. Il obtint alors une Ire médaille et 
fut promu au grade d’officier de la Légion 
d’honneur. Il n’a rien exposé en 1878. Il 
avait été élu correspondant dé l’Institut le
12 mars 1870.
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